
1 
 

 

 

H
a

rp
ie

 h
u
p
p
é

e ς
 M

o
rp

h
n
u
s 

g
u
ia

n
e

n
si

s ς
 ©

 S
o

le
n
n
e

 M
o

n
ch

a
u
x 

Atlas des oiseaux 

de Guyane 

Piste 

Mataroni, 

Régina 

Compte- rendu 

de la 3e session 

Ó˫íĀıÙĀġÀíĖÙĚ : 

Week- end du 

11 au 13 novembre 2022 

Atlas des oiseaux 

de Guyane 



2 
 

Rédaction : Julien Piolain  

Citation recommandée : Piolain, J. 2022. Atlas des oiseaux de Guyane. Compte- rendu 

de la 3e ĚÙĚĚíĆĀ Ó˫íĀıÙĀġÀíĖÙĚ ˜Piste Mataroni, Régina). Rapport non publié, 25 pp. 

 

Les chiffres - clés à retenir  

 

  

Fran De Coster, Alexander Ennis, Lilian Eprendre, 

Sophie Mear, Geoffrey & Solenne Monchaux, Julien 

Piolain, Magali Portal, Timothée Poupelin, Thomas 

Requillart, Vincent Rufray et sa famille, Odin 

Rumianowski, Nicolas Tercé 

et Alexandre Vinot. 

Merci à tou.te.s ! 

17 participant.e.s 

ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ, dont plusieurs raretés : 

Harpie huppée, Coquette à raquettes, Petit-duc du 

Roraima, Jacamar à ventre blanc, Bécarde de Lesson 

et du Suriname, Moucherolle à côtés olive, Paruline 

à joues noires, Tangara à dos jaune, à galons 

rouges et cyanictère, Bruant 

chingolo, etc. 

190 espèces 

1533 données 

récoltées en 3 ƧƻǳǊǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ uniquement, 

réparties sur 7 mailles atlas distinctes. Deux mailles 

voient leur nombre ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ multipliées par deux 

au moins. On compte également 237 données 

ŘΩŀƳǇƘƛōƛŜƴǎΣ он ŘŜ ǊŜǇǘƛƭŜǎΣ нм ŘŜ ƳŀƳƳƛ- 

ŦŝǊŜǎΣ рс ŘŜ ǇŀǇƛƭƭƻƴǎΧ ǇƻǳǊ ǳƴ ǘƻǘŀƭ ŘŜ мл 

contributeurs.trices. 
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Etat des lieux pré liminaire et enjeux  
 

{ƛǘǳŞŜ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǘ ŘŜ ƭŀ DǳȅŀƴŜΣ à une vingtaine de kilomètres au sud-est de Régina par la route 

nationale 2, le secteur communément appelé « piste Mataroni » consiste en un vaste et complexe 

réseau de plusieurs dizaines de kilomètres de routes forestières et de pistes de débardage partant au 

sud-ouest de la RN2 et limité par la crique Mataroni à lΩƻǳŜǎǘ Ŝǘ ƭŀ ŎǊƛǉǳŜ DŀōŀǊŜǘ ŀǳ ǎǳŘΦ La zone est 

partie intégrante du domaine forestier permanent (DFP) et constitue le « nouveau » principal secteur 

ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ ŘŜ ƭΩŜǎǘ Ǝǳȅŀƴŀƛǎ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǊǊşǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎǳǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ .ŞƭƛȊƻƴ. La piste 

Mataroni se situe dans un vaste secteur de « Forêt de plateaux élevés à angélique, moni et bita tiki » 

(code CORINE 46.4111x, code OdS Υ оомύΣ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ƧǳǎǉǳΩŁ {ŀƛƴǘ-DŜƻǊƎŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ 

de la Guyane, entre les Nouragues et Saül (Guitet et al. 2015). Le catalogue des habitats forestiers de 

Guyane rapproche cet habitat des forêts de montagnes de moyenne altitude et submontagnardes, lien 

qui semble se retrouver dans les communautés végétales Υ ƭŜǎ ƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘǎ Řŀƴǎ 

plusieurs secteurs de la moitié orientale de la RN2 présentent des similitudes avec ceux présents dans 

les forêts « ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ η ŘŜ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ όDΦ [ŞƻǘŀǊŘΣ comm. pers.). Certains indices laisseraient à penser 

ǉǳΩƛƭ ǇƻǳǊǊŀƛǘ Ŝƴ şǘǊŜ ŘŜ ƳşƳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƻƛǎŜŀux. 

La prospection du secteur de la piste Mataroni présente donc un intérêt pour caractériser 

ǎƻƳƳŀƛǊŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ όŜǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘŀȄƻƴǎύ qui y sont présents, mais 

aussi et surtout car le secteur reste assez méconnu : bien que 187 espèces soient connues sur la zone 

à la fin octobre 2022, la totalité des observations reste centrée autour de la crique Manaré et du carbet 

situé sur les rives de celle-ci. Il y a donc de fortes disparité de prospection sur les mailles INPN de 10x10 

kilomètres (servant de référence) dans ce secteur, qui ǊŜǎǎƻǊǘŜƴǘ Ǿƛŀ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ site de 

ƭΩ!ǘƭŀǎ όŦƛƎΦ мύΦ hǊΣ ƭŀ ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ ƳŞŎƻƴƴǳŜǎ Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ ŘŜ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŘŜ 

ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ŘŜ DǳȅŀƴŜΦ bƻǘƻƴǎ ŜƴŦƛƴΣ ƻǳǘǊŜ ƭŀ ŦƻǊşǘΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ǎŀǾŀƴŜ-

roche à proximité immédiate du réseau de pistes, baptisée savane-roche Miroir, et où des prospections 

sommaires avaient été réalisées en 2015. 

!ƛƴǎƛΣ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ƭŀŎǳnes de prospections, le potentiel global de la zone et la grande 

superficie du « terrain de jeu » que constitue la piste Mataroni a conduit le GEPOG à sélectionner le 

site pour y effectuer la troisième ǎŜǎǎƛƻƴ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ƻǊƴƛǘƘƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀǎ 

des oiseaux de Guyane. LŜǎ ŞǉǳƛǇŜǎ ŘŜ ƭΩhbCΣ ǉǳŜ ƴƻǳǎ ǊŜƳŜǊŎƛƻƴǎ ƛŎƛ ŎƘŀƭŜǳǊŜǳǎŜƳŜƴǘΣ ont donné 

ƭŜǳǊ ŀŎŎƻǊŘ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ōŞƴŞǾƻƭŜǎ ŘŜ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ǇǳƛǎǎŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭƛōǊŜƳŜƴǘ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǇƛǎǘŜǎ Ŝǘ ƭŜ 

carbet situé au bord de la Manaré pour leurs prospections. 

https://www.oiseauxdefrance.org/
https://www.oiseauxdefrance.org/
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Figure 1. Cartographie du secteur de la piste Mataroni avant le week-end Atlas du 11 novembre. La 

plupart des mailles Atlas recoupant la zone restent méconnues, certaines ayant été prospectées 

ǉǳŜƭǉǳŜǎ Ŧƻƛǎ όƳŀƛƭƭŜǎ .Σ / Ŝǘ 5ύΣ Ƴŀƛǎ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ Řǳ ǘŜƳǇǎ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ŦƭǳǾƛŀƭŜΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƧŀƳŀƛǎ 

véritablement (A, E, F). La maille de la savane-roche Virginie (tout en haut) est un bon indicateur pour 

ŜǎǘƛƳŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǉǳŜ ŘŜǾǊŀƛŜƴǘ Ŏƻntenir chacune des mailles si elles étaient correctement 

prospectées : un grand travail reste à faire ! © Julien Piolain 

A B 

C D 

E F 
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Déroulement des prospections  
 

[Ŝ ŎŀƳǇ ŘŜ ōŀǎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ мт ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘǎ Şǘŀƛǘ ǎƛǘǳŞ ŀǳ ŎŀǊōŜǘ hbC ǎƛǘǳŞ ŀǳ ōƻǊŘ ŘŜ ƭŀ 

crique Manaré (voir carte précédente). Des observateurs étaient présents du jeudi 10 novembre au 

ǎƻƛǊ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘƛƳŀƴŎƘŜ мо ƴƻǾŜƳōǊŜ ƳƛŘƛΣ ǳƴŜ ōƻƴƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ƴΩŀyant été présent que sur une partie 

des trois jours. 

¶ Le jeudi soir a eu lieu une courte session de prospection nocturne aux abords du carbet. 

¶ Le vendredi matin, deux groupes se sont formés pour prospecter simultanément sur les mailles 

! Ŝǘ /Φ [ΩŀǇǊŝǎ-midi et en soirée, des prospections ont eu lieu sur la piste principale de la maille 

5Σ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳΩǳƴ ǇŜǘƛǘ ƎǊƻǳǇŜ ǎΩŜǎǘ ǊŜƴŘǳ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƳŀƛƭƭŜ 9 ǇƻǳǊ ǊŜǇŞǊŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ƭŀ ǎŀǾŀƴŜ-

roche Miroir pour le lendemain. 

¶ Le samedi, les participants ne se sont pas ou peu ǎŞǇŀǊŞǎ ŎŀǊ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ Şǘŀƛǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ 

collectivement la savane-ǊƻŎƘŜ aƛǊƻƛǊΣ ŎŜ ǉǳƛ Ŧǳǘ ŎƘƻǎŜ ŦŀƛǘŜ ǎǳǊ ƭΩƘŜǳǊŜ Řǳ ƳƛŘƛΦ 9ƴ ŎƘŜƳƛƴΣ 

plusieurs arrêts ont eu lieu pour améliorer les connaissances sur la maille E, notamment. Après 

3 heures de prospections sur la partie ouest de la savane-roche, les participants ont prospecté 

sur le chemin du retour (maille F) avant de rentrer de nuit. 

¶ Le dimanche matin, des prospections ont essentiellement eu lieu sur la maille C, en moindre 

ƳŜǎǳǊŜ . Ŝǘ /Φ [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘǎ ǊŜǎǘŀƴǘǎ Ŝǎǘ ǇŀǊǘƛ ǎǳǊ ƭΩƘŜǳǊŜ Řǳ ƳƛŘƛΦ 

 

Redescente périlleuse de la savane-roche Miroir, le samedi 12 novembre. © Solenne Monchaux 
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Observation de la Harpie huppée Morphnus guianensis le samedi (gauche) et du Tropidure tigré 

Uracentron azureum le dimanche (droite). © Julien Piolain 

 

Le week-end a été lΩoccasion dΩune pratique intensive de lΩobservation à la longue-vue à la chaîne, 

aussi appelée fordisme ornithologique (néanmoins toujours dans la bonne humeur). © Julien Piolain 
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La figure 2 ci-dessous permet de localiser les sites ayant été prospectés. 

 

Figure 2. Localisation et dénomination des secteurs prospectés au cours du week-end de prospections 

ǇƻǳǊ ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ŘŜ DǳȅŀƴŜ sur la piste Mataroni. © Julien Piolain 

Noms des sites visités 

1. Pont de la crique Martin et 

carrefour Tangara 

2. Piste Mataroni nord  ˟secteur 

piste Pénélope 

3. Piste Bécarde 

4. Carbet ONF de la Manaré 

5. Piste Mataroni sud  ˟ secteur 

carrefour Caracara 

6. Piste Mataroni sud x piste 

Harpie 

7. Piste Harpie 

8. Savane-roche Miroir et layon 

Ó˫ÀÎÎàĚ 

1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 
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Bilan des prospections  
 

Au global, 1533 données ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŎƻƭǘŞŜǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ŘŜǳȄ ƧƻǳǊƴŞŜǎ ŘŜ ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎΣ ǇƻǳǊ 

un total de 190 espèces, dont 51 sont nouvelles pour la zone (certaines étant très communes,  comme 

ƭŜ DǊƛƳǇŀǊ ƭŀƴŎŞƻƭŞ ƻǳ ƭΩ!ƭŀǇƛ ŘŜ .ǳŦŦƻƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ƳƻƴǘǊŜ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ŘŜǎ ǇǊƻƎǊŝǎ à effectuer en termes 

de connaissances). A titre de comparaison, 518 données de 187 espèces étaient répertoriées sur le 

secteur prospecté avant cette session collective. La zone visitée compte donc désormais 2051 données 

(+296%) pour 238 espèces (+27%). Ce secteur de forêt semble donc riche, 190 espèces en un peu 

moins de 3 jours étant un score tout à fait honorable seulement deux habitats visités (forêt de plateaux 

élevés et savane-roche) et au maximum deux équipes prospectant en simultané. 

{ƛ ƭΩƻƴ ǊŀƛǎƻƴƴŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ communaleΣ ŎŜǘǘŜ ǎŜǎǎƛƻƴ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛres ǊŜǎǘŜ ŘΩǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ 

minime en termes de connaissances, la commune de Régina étant globalement bien prospectée : les 

données récoltées ne représentent 

ǉǳΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ нΦс҈ ŘŜǎ 

observations répertoriées sur la 

commune. !ǳŎǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ƴΩŜst 

nouvelle pour la commune de 

Régina. Certaines espèces avant 

néanmoins été très peu signalées 

sur la commune avant notre 

passage, comme la Paruline à joues 

noires (1 donnée), la Bécarde du 

Suriname (4 données), le Tangara 

ŎȅŀƴƛŎǘŝǊŜ όп ŘƻƴƴŞŜǎύΧ 

 

Cette session apporte ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎΣ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ 

sur les espèces, les communautés et les habitats présents sur le site de la piste Mataroni. 

ü 9ƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ƭƛŜǳΣ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ peu fréquentes a été observées (15 espèces 

considérées comme « rares » sur la base de données www.faune-guyane.fr), notamment au 

sein de rondes de canopée : Coquette à raquettes, Tangara à dos jaune, Bécardes de Lesson 

Ŝǘ Řǳ {ǳǊƛƴŀƳŜΧ ƭŜ Ŏƭƻǳ Řǳ ǎǇŜŎǘŀŎƭŜ ǊŜǎǘŜǊŀ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ǳƴŜ ǎǇƭŜƴŘƛŘŜ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘΩune 

Harpie huppée par la quasi-ǘƻǘŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ƭŜ ǎŀƳŜŘƛ (cf. photo de couverture du rapport). 

Bécarde du Suriname, une espèce encore rarement signalée 

à Régina. © Solenne Monchaux 

http://www.faune-guyane.fr/
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Les passereaux de canopée, comme ces mâles de Tyran mélodieux Sirystes subcanescens et de Dacnis 

bleu Dacnis cayana, ont été à lΩhonneur au cours du week-end. © Solenne Monchaux 

 

ü 4 Moucherolles à côtés olive ont été détectées 

par hasard sur les bords des pistes, 

systématiquement sur des arbres morts et à plus 

de 30m de hauteur. Ces effectifs importants 

posent question sur la phénologie ou sur les 

préférences écologiques de cette espèce en 

ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘs au cours de son hivernage en 

Guyane. 

 

 

ü ! ƭΩƛƴǎǘŀǊ ŘŜ ŎŜ ǉǳƛ ŀ Ǉǳ şǘǊŜ ŎƻƴǎǘŀǘŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ŦƭƻǊŜΣ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŀƴǘ 

préférentiellement dans des forêts de « moyenne montagne » ont été rencontrées Τ ŎΩŜǎǘ Ŝƴ 

particulier le cas de la Moucherolle à bavette blanche, avec deux couples rencontrés en lisière 

de zones très ouvertes (coupe forestière, parc à grumes), en évidence dans des arbres à 15 ς 

олƳ ŘŜ ƘŀǳǘΦ /ŜǘǘŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ƭŀƛǎǎŜ ŜǎǇŞǊŜǊ ŎŜƭƭŜǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ¢ŀƳŀǘƛŀ ōǊǳƴ ƻǳ 

les Troglodytes bambla et à poitrine blanche, qui affectionnent aussi les forêts « ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ». 

Moucherolle à côtés olive sur son 

perchoir favori. © Julien Piolain 
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LΩune des Moucherolles à bavette blanche observées au cours du séjour. La présence de cette espèce 

à moins de 100m dΩaltitude est particulièrement intéressante. © Julien Piolain 

ü Dŀƴǎ ƭŀ ƳşƳŜ ǾŜƛƴŜΣ ƭŜǎ ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜŦŦŜŎǘƛŦǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ 

impressionnants de Paruline à joues noires et de Tangara cyanictèreΣ Ł ƭΩƛƴǎǘŀǊ ŘŜ ŎŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ 

observe sur les parcours STOC de Saint-Georges όŜǘ ƴǳƭƭŜ ǇŀǊǘ ŀƛƭƭŜǳǊǎ Ŝƴ DǳȅŀƴŜ Řŀƴǎ ƭΩŞǘŀǘ 

actuel des connaissances). Ces deux espèces sont pourtant notoirement absentes de la savane-

roche Virginie, située non loin. Ces divergences pourraieƴǘ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ǇŀǊ ƭŜ ǘȅǇŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 

forestier : la piste Mataroni comme Saint-Georges sont concernés par des forêts de plateaux 

élevés, alors que la savane-roche Virginie est située dans une forêt de collines irrégulières. 

 

ü La savane-roche Miroir a recélé de quelques surprises : si le Tangara à galons rouges (nicheur) 

et le Jacamar à ventre blanc étaient connus et attendus, le Bruant chingolo ƭΩŞǘŀƛǘ Ƴƻƛƴǎ ! 

[ΩŜǎǇŝŎŜΣ ŎƻƴƴǳŜ ŘŜ ƭƻƴƎǳŜ ŘŀǘŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƛƴǎŜƭōŜǊƎǎ Řǳ ǎǳŘ ŘŜ ƭŀ DǳȅŀƴŜ Ŝǘ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ 

ƭΩhȅŀǇƻŎƪΣ a été notée pour la toute première fois sur la savane-roche Virginie en juillet 2022. 

[ΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ǎŀǾŀƴŜ-roche Miroir pourrait bien constituer un « chaînon manquant » 

ǇƻǳǊ ŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜ ŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝƴ DǳȅŀƴŜΣ ǊŜƭƛŀƴǘ ƭŜ ƻǳ ƭŜǎ ƛndividus de la 

savane-ǊƻŎƘŜ ±ƛǊƎƛƴƛŜ ŀǾŜŎ ŎŜǳȄ Řǳ ǇƛŎ ŘŜ ƭΩ!ǊƳƻƴǘŀōƻ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŀǾŀƴŜǎ-roches Demi-Lune et 

{ǳǎǳ .ŜƭƭŀΦ ¦ƴ ŦǊƻƴǘ ŘŜ Ŏƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŘƻƴŎ ǎŜ ŘŜǎǎƛƴŜǊ ǎŜƭƻƴ ŎŜǘ ŀȄŜΧ Ƴŀƛǎ ƧǳǎǉǳΩƻǴ ? 
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Non recensé en 2015, le Bruant chingolo sΩest avéré bien présent sur la savane-roche Miroir au cours 

de notre passage : le site a-t-il pu être colonisé récemment ? © Solenne Monchaux 

La savane-roche Miroir a également montré une diversité dΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƻǳǾŜǊǘǎ 

importante ŀǳ Ǿǳ ŘŜ ǎƻƴ ƛǎƻƭŜƳŜƴǘΦ ¦ƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǉǳƛ ƛƴǘŜǊǊƻƎŜ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŘŜ 

ces espèces sont absentes ou particulièrement rares sur la savane-roche Virginie située non 

loin : Merle leucomèle, Todirostre familieǊΣ 9ƭŞƴƛŜ Ł ǾŜƴǘǊŜ ƧŀǳƴŜΧ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇƭŀƴǘŜǎ 

intéressantes ainsi que deux espèces de grenouilles patrimoniales, Leptodactylus myersi et 

Leptodactylus longirostris, ont également été notées, la seconde étant par ailleurs elle aussi 

absente de la savane-roche Virginie toute proche. Ces absences peuvent poser question quant 

à une éventuelle dégradation de la qualité des habitats sur la savane-roche Virginie suite à sa 

fréquentation par un nombre important ς et croissant ς de visiteurs. 

 



12 
 

 

 

Les splendides vues de la savane-roche Miroir ont constitué un objectif bienvenu sur la journée du 

samedi. © Thomas Requillart (1) & Julien Piolain (2, 3) 

ü Malgré une forte pression de chasse sur la zone, constatée en continu tout au long du week-

ŜƴŘΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ƎƛōƛŜǊǎ ŀ Ǉǳ şǘǊŜ ƴƻǘŞŜ Υ IƻŎŎƻ ŀƭŜŎǘƻǊΣ tŞƴŞƭƻǇŜ ƳŀǊŀƛƭΣ ǘƛƴŀƳƻǳǎΧ 

ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ attendues est toutefois à noter (Grand Tinamou, Agami 

trompette) et peu de mammifères ont été notés au cours du séjour, en dehors des espèces 

ŎƭŀǎǎƛǉǳŜǎ ŘŜ ǎƛƴƎŜǎ Ŝǘ ŘΩǳƴ 5ŀƎǳŜǘ ǊƻǳƎŜ Mazama americana. 
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ü PŜǳ ŘΩƛƴŘƛŎŜǎ ŘŜ ƴƛŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƻǳ ǇǊƻōŀōƭŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜƭŜvés au cours des trois jours. La 

nidification du Tangara à galons rouges et du Calliste rouverdin sont néanmoins certifiées, ce 

qui est rarement observé. Pour le Calliste rouverdin, il ne ǎΩŀƎƛǘ que de la seconde preuve de 

ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝƴ Dǳȅŀƴe ; un jeune à peine volant, nourri par un adulte, a été 

ƻōǎŜǊǾŞ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴ ŀǊǊşǘ ǎǳǊ ƭŀ ǇƛǎǘŜ ƭŜ ǎŀƳŜŘƛ ǇŀǊ !ƭŜȄŀƴŘǊŜ ±ƛƴƻǘΦ 

 

Bien que peu dΩindices de reproduction certains aient été relevés au cours du séjour, les caciques verts 

étaient extrêmement actifs, avec un grand nombre de nids en construction. © Solenne Monchaux 

 

ü Côté herpétologie / batrachologie, outre les deux leptodactyles rares de savane-roche, une 

diversité très intéressante a pu être répertoriée avec 39 espèces contactées la plupart du 

temps sans recherche spécifique. 4 espèces de centrolènes ont été notées (Teratohyla midas, 

Vitreorana ritae, Hyalinobatrachium mondolfii et taylori), ainsi que la Grenouille-taupe étoilée 

Synapturanus zombie et un nombre important de Dendrobates à tapirer Dendrobates 

tinctorius du morphe « Mataroni », souvent observées traversant la piste. Les densités de 

population de cette espèce sont visiblement très importantes sur place, ce qui avait déjà été 

constaté par les équipes du CNRS (Ugo Lorioux-Chevalier, comm. pers.). Chez les reptiles, deux 

observations sortent du lot Υ ŎŜƭƭŜ ŘΩǳƴ Boa arc-en-ciel Epicrates cenchria près du carbet et 

ŎŜƭƭŜ ŘΩǳƴ Tropidure tigré Uracentron azureum, splendide lézard de canopée, le dernier jour 

alors que les observateurs cherchaient à mettre dans la longue-ǾǳŜ ǳƴ /ŀōŞȊƻƴ ǘŀŎƘŜǘŞΧ 



14 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Couverture géographique et bilan par maille  
 

La répartition géographique des 1533 données ornithologiques ǊŞŎƻƭǘŞŜǎ ǎΩŜǎǘ ŀǾŞǊŞŜ plutôt équitable 

au sein des zones visitées, avec néanmoins une plus forte concentration de données autour du carbet, 

sur les 5 kilomètres de piste suivant celui-ci et dans le secteur de la savane-roche Miroir. Néanmoins, 

un nombre cƻƴǎŞǉǳŜƴǘ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ ŀ ŞǘŞ réalisé au cours de nombreux arrêts opportunistes ou 

prédéfinis le long des pistes empruntées. 

[ŀ ŦƛƎǳǊŜ о ǊŞŎŀǇƛǘǳƭŜ ƭŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘŜǎΦ 

Le Leptodactyle à long museau Leptodactylus longirostris et le Tropidure tigré Uracentron 

azureum ont rajouté quelques « highlights » herpétologiques au séjour. © Julien Piolain (haut) & 

Solenne Monchaux (bas) 
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Figure 3. Répartition géographique des données ornithologiques produites au cours du troisième 

« week-end atlas ». [ŜǳǊ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŞǉǳƛǘŀōƭŜ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ ǳƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ 

quantité de données dans les mailles C (piste proche du carbet) et E (savane-roche). © Julien Piolain 

A 

C 

E F 

D 
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{ƛ ƭΩƻƴ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ Ł ƭŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ƳŀƛƭƭŜΣ ƭŜ ōƛƭŀƴ Ŝǎǘ Ł ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜǎ 

attentes. 5ŜǳȄ ƳŀƛƭƭŜǎ ǾƻƛŜƴǘ ƭŜǳǊ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘƻǳōƭŜǊ ŀǳ ƳƻƛƴǎΣ ƭŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ 9 Ŝǘ C ; pour cette 

ŘŜǊƴƛŝǊŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǘƻǳǘ ǎƛƳǇƭŜƳŜƴǘ ǎǇŜŎǘŀŎǳƭŀƛǊŜ όƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƳǳƭǘƛǇƭƛŞ ǇŀǊ мнύΦ 

[ΩƛƳǇŀŎǘ de la session est surtout visible en termes de réactualisation des données : le nombre 

ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞŜǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŀǘƭŀǎ Ŧŀƛǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ǘǊƛǇƭŜǊ ǎǳǊ п ŘŜǎ с ƳŀƛƭƭŜǎ ǾƛǎƛǘŞŜǎ ! La 

figure 4 récapitule la progression des connaissances sur chaque maille prospectée. 

Maille 

bƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǘƻǘŀƭ bƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŀǘƭŀǎ 

Avant 
session 
atlas 

Après 
session 
atlas 

Nouvelles 
espèces 

Evolution 
Avant 
session 
atlas 

Après 
session 
atlas 

Nouvelles 
espèces 

Evolution 

A 56 100 44 +78% 21 76 55 +261% 

B 148 171 23 +15% 79 121 42 +53% 

C 153 204 51 +33% 30 140 110 +366% 

D 115 143 28 +24% 85 129 44 +52% 

E 55 119 64 +116% 17 98 81 +476% 

F 5 64 59 +1180% 5 64 59 +1180% 

 

Figure 4. ¢ŀōƭŜŀǳ ǊŞŎŀǇƛǘǳƭŀǘƛŦ ŘŜ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ǎǳǊ ŎƘŀŎǳƴŜ ŘŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ ǇǊƻǎǇŜŎǘŞŜǎ 

et de son évolution suite au week-end de prospections atlas du 10-мм ǎŜǇǘŜƳōǊŜΦ [ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ 

ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ƳŀƛƭƭŜ Ŝǎǘ ŀǎǎŜȊ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ : ƭΩƻōjectif est atteint ! © Julien Piolain 

Malgré ces améliorations majeures, beaucoup reste à faire sur le secteur. On peut noter que lΩŜŦŦƻǊǘ 

particulier porté sur la maille C a porté ses fruits : la diversité recensée sur cette maille dépasse 

désormais les 2лл ŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ƭΩƻƴ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ǎƛ ŞƭƻƛƎƴŞǎ ŘŜǎ Ҕнсл ŜǎǇŝŎŜǎ répertoriées sur la maille de la 

savane-roche Virginie. Les mailles B (171 espèces) et en moindre mesure D (143 espèces) présentent 

elles un niveau de prospection plus faible mais acceptable. Il reste donc à faire de même sur les mailles 

!Σ 9 Ŝǘ CΣ Ŝǘ ǎǳǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳŀƛƭƭŜǎ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ όŘƻƴǘ ǳƴŜ ǎǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ƴΩŀ 

ƧŀƳŀƛǎ ǘǊŀƴǎƳƛǎ ƭŀ ƳƻƛƴŘǊŜ ŘƻƴƴŞŜΧύΦ 

Il ne fait donc guère de doute que les bénévoles du GEPOG repasseront sur la zone courant 2023 pour 

compléter les inventaires, notamment sur le secteur sud de la zone. Un excellent site pour monter un 

camp temporaire en « carbet-bâche η ŀ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŞǘŞ ǊŜǇŞǊŞ ǎǳǊ ƭŀ ƳŀƛƭƭŜ CΧ 

 

 



17 
 

 

 

 

Conclusion 
 

DŜ ƭΩŀǾƛǎ ƎŞƴŞǊŀƭ « à chaud » à la fin du séjour, il est immédiatement apparu que cette nouvelle édition 

des week-ends atlas sur la piste Mataroni aura été mémorable pour les observateurs présents. Les 

ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘǎ ƻƴǘ Ǉǳ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩŜȄŎŜƭƭŜƴǘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ 

ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ (notamment de canopée), tant et si bien que tout le monde aura « coché » au moins une 

espèce pendant le séjour, y compris les ornithos présents localement depuis plus de 15 ans ! {ƛ ƭΩƻƴ 

ajoute à cela des conditions météo assez favorables, la visƛǘŜ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊōŜ ǎŀǾŀƴŜ-roche, le confort 

du carbet et une excellente ambiance entre participants, tous les ingrédients étaient en effet réunis 

pour que chacun garde de bons souvenirs de cette session (ne serait-ŎŜ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ la 

légendaire IŀǊǇƛŜ ƘǳǇǇŞŜ ƭŜ ǎŀƳŜŘƛ ƳŀǘƛƴΧύΦ 

hǳǘǊŜ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ǇǳǊŜƳŜƴǘ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦ ŘŜǎ ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎΣ ŎŜƭƭŜǎ-ci auront été très enrichissantes aussi bien 

Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŎƻƴƴǳŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊΣ ŀǳ Ǝƭƻōŀƭ Ŝǘ ǇŀǊ ƳŀƛƭƭŜǎΣ ǉǳŜ ǇƻǳǊ 

ƭΩŀǎǇŜŎǘ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛŦ de certaines données Υ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ intéressantes, nouveaux 

secteurs pour des espèces localisées (Bruant chingolo, Moucherolle à bavette blanche, Leptodactylus 

longirostrisΧύΣ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ǎǳǊ ƭΩŞŎƻƭƻƎƛŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ etc. Tous les objectifs des 

ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎ ŀǘƭŀǎ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎ ǊŜƳǇƭƛǎ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŜǳǾŜǎ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ ǘǊŝǎ ǇŜǳ 

ŘΩƛƴŘƛŎŜǎ ŘŜ ƴƛŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Şǘŀƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜ ǿŜŜƪ-end (6 espèces). 

Il va clairement être difficile de faire mieux au cours de la prochaine session atlas, qui se déroulera en 

ƧŀƴǾƛŜǊ Řŀƴǎ ƭΩƻǳŜǎǘ ŘŜ ƭŀ DǳȅŀƴŜΣ Ƴŀƛǎ Ł ŎǆǳǊ Ǿŀƛƭƭŀƴǘ ǊƛŜƴ ŘΩƛƳǇƻǎǎƛōƭŜ ! 

Merci encore à tou.te.s les participant.e.s pour cette magnifique session, et en espérant vous revoir 

au prochain week-end « Atlas des oiseaux de Guyane » ! 

Julien Piolain  



18 
 

 

 

 

 

 

 

 

Une partie des valeureux.ses participant.e.s au week-end « Atlas des oiseaux de Guyane » du 11-12-

13 novembre 2022 devant le carbet ONF de la Manaré. Merci à tou.te.s ! © GEPOG 
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Photos bonus 
 

 

 

Course-poursuite photographique de la 

Dendrobate à tapirer Dendrobates 

tinctorius du morphe « Mataroni ». 

© Julien Piolain (haut) & 

Thomas Requillart (bas) 
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Jeu de piste pour trouver lΩaccès à la savane-roche Miroir. Merci aux Rufray ! © Julien Piolain 
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Communication entre équipes par messages interposés ! 

© Julien Piolain (haut) & Solenne Monchaux (bas). 

 


